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L'OBÉISSANCE

Adoration

“Seigneur”, disait Salomon, “donnez à votre servi­
teur an cœur obéissant."

Je vous adore, ô Jésus, faisant la même prière au jour 
de votre entrée dans le monde: “Tu as écrit de moi, ô 
Père, que je ferais toutes tes volontés; je le veux bien, 
et je place ta loi sur mon cœur."

L’obéissance a ainsi rythmé le premier battement 
de votre cœur, et son dernier elle l’a arrêté dans la su­
prême étreinte où par obéissance, vous donniez votre 
vie pour l’humanité coupable.

Et, entre ces deux termes, avez-vous jamais fait 
autre chose qu’obéir? erat subditus illis, il leur était 
soumis! Voilà, ô Maître bien-aimé, la parole profonde 
qui résume toute votre existence terrestre. Obéir à 
Marie et à Joseph, voilà votre pain quotidien pendant 
les trente années de votre vie cachée; c’est encore l’obéis­
sance qui vous accompagne dans vos courses aposto­
liques: “Je me nourris d’une nourriture que vous ne 
connaissez pas. Mon pain est de faire la volonté de 
Celui qui m’a envoyé."

Votre obéissance pendant les douloureux jours de 
votre Passion, ravit Saint Paul, et il s’écrie: “Le Christ 
a été obéissant jusqu’à la mort et à la mort de la rroix." 
Vous avez obéi aux bourreaux, vous vous êtes .aissé 
attacher à la colonne, flageller et couronner d’épines; 
vous avez porté votre croix et y êtes mort crucifié.
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